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Entre adresses secrètes et lieux incontournables, la péninsule 
du Yucatán au Mexique connaît un essor touristique hors du 
commun. Tour d’horizon des meilleurs spots.

YUCATÁN, L’ÂME DU MEXIQUE
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Depuis quelques mois, les réseaux sociaux débordent de 
photos de lagons couleur émeraude, de sites archéolo-
giques mayas et de tacos al pastor. Leur localisation  : 
Holbox, Tulum, Chichén Itzá... Toutes ces destinations 
se situent dans une péninsule composée de trois régions 
– Yucatán, Campeche et Quintana Roo – bordées par la 
mer des Caraïbes et le golfe du Mexique. Pour ajouter 
votre pierre à l’édifice, voici une liste non exhaustive, 
mais adaptée à tous les goûts, des essentiels de la pénin-
sule yucatèque.

Playa del Carmen
Après avoir atterri à l’aéroport de Cancún, inutile de s’y 
attarder  : prendre plutôt la route pour arriver à Playa 
del Carmen quarante-cinq minutes plus tard. Cela per-
met de profiter de quelques jours de déconnexion totale 
au Rosewood Mayakoba, pour estomper le décalage ho-
raire et se reposer avant de partir explorer la péninsule. 
Cet hôtel est un havre de paix entouré de jungle, de man-
grove et de lagons d’eau douce, sur une partie de la pé-
ninsule du Yucatán appelée Riviera Maya. Accessibles à 
vélo ou en bateau, les 129 chambres ont toutes vue sur le 
lagon ou sur la mer des Caraïbes. Au cœur de l’hôtel se 
trouve un cenote, l’un des puits d’eau sacrés des anciens 
Mayas, qui jouxte la cérémonie traditionnelle Temazcal, 
un rituel de guérison guidé par un chaman.

Tulum 
Destination emblématique du Quintana Roo, Tulum a 
longtemps été le sanctuaire bohème du Mexique. La 
ville est malheureusement devenue très américanisée, 
avec de grandes enseignes à chaque coin de rue. Il est 
donc préférable de n’y faire étape que pour une nuit, en 
dormant par exemple à Ikal Camp, des tentes glamping 
à même la plage. Réservation obligatoire pour dîner 
chez Hartwood, où tout est cuisiné au feu de bois –  si 
c’est complet, Mur Mur et Arca sont d’excellentes op-
tions à deux pas. Le lendemain, commencer la journée 
par les ruines de Tulum avant l’arrivée de la chaleur et 
des visiteurs, puis filer vers le sud pour découvrir, au 
choix : le lagon de Kaan Luum, le site archéologique de 
Muyil, ou encore la biosphère Sian Ka’an.

Bacalar
Bacalar, souvent appelée la lagune des sept couleurs, 
est un véritable joyau encore préservé du tourisme de 
masse, idéal pour les voyageurs en quête de tranquillité 
et de beauté naturelle. Ce village pittoresque au sud du 
Quintana Roo séduit par ses eaux cristallines aux mul-
tiples nuances de bleu. Il faudra s’y baigner sans crème 
solaire pour préserver la biodiversité, ou bien louer un 
kayak pour glisser sur les eaux turquoise entre les stro-
matolites millénaires. Icône de Bacalar, l’hôtel écores-
ponsable Habitas est niché au bord du lagon, offrant des 
tentes luxueuses en pleine nature. Hormis les cenotes, 
il faut également explorer le fort San Felipe, construit 
au XVIIIe  siècle pour protéger la ville des pirates. Au-
jourd'hui, il abrite un musée retraçant l’histoire de la 
région, avec une vue imprenable sur le lagon.

Coba et Francisco Uh May
Le Sfer Ik Museion est une étape indispensable pour 
tous les passionnés d’art contemporain et d’architecture. 
L’absence de lignes droites et l’utilisation de  matériaux 

naturels rendent le bâtiment presque vivant, se fon-
dant parfaitement dans la jungle environnante. Les ex-
positions temporaires explorent les interactions entre 
l’homme et la nature, souvent avec un accent mis sur la 
durabilité et la préservation de l’environnement. Non 
loin de là, les ruines de Cobá se parcourent à  bicyclette, 
et la ville de Francisco Uh May mérite une halte pour 
son artisanat soigné et à prix doux.

Valladolid
Cœur archéologique de la péninsule yucatèque, 
 Valladolid est le point de départ idéal pour accéder 
au très photogénique cenote Zaci (préférable au ce-
note Ik Kil, beaucoup trop touristique avec ses airs 
 d’Aquaboulevard) et à  Chichén Itzá. Classée au patri-
moine mondial de l’Unesco, cette ancienne ville maya 
est impressionnante de détails géométriques et astrono-
miques, que l’on ne peut apprécier qu’avec les explica-
tions d’un guide privé. Après avoir déambulé dans les 
ruelles hispaniques de Valladolid, direction Espita pour 
loger au boutique- hôtel  Cedros. Cette ancienne maison 
coloniale a été entièrement rénovée par l’architecte 
française Laura Lecué. Dans le restaurant gastrono-
mique Casona de los Cedros, le chef Jorge Ildefonso cui-
sine des ingrédients biologiques de producteurs locaux 
ou du potager de l’hôtel.

Mérida
Ville culturelle et capitale vibrante du Yucatán, Mérida 
permet de flâner dans ses rues colorées avant de dîner 
chez Huniik, le restaurant gastronomique de Roberto 
Solís reconnu par le 50  Best Discovery. Afin de s’im-
merger dans la culture locale, rendez-vous à La Bianca 
chaque soir à 20  heures pour un cours gratuit de salsa 
ou de bachata. À quelques kilomètres, découvrir la ville 
mitoyenne d’Izamal, entièrement peinte en ocre et sur-
nommée la ville jaune. Plonger ensuite dans l’histoire en 
suivant la Ruta Puuc, une route pittoresque qui mène à 
des sites archéologiques comme Uxmal et ses pyramides 
majestueuses. L’hôtel Chablé est un refuge luxueux ni-
ché dans la jungle, une expérience hors du temps qui ne 
laissera personne indifférent.

Holbox
Terminer ce tour du Yucatán par un cadre paradisiaque, 
l’île d’Holbox (à prononcer « Holbosh »). Il faut séjour-
ner à la Casa Cat Bat, un petit hôtel charmant qui donne 
le sentiment d’être chez soi. Les propriétaires français, 
Colette et Pierre-Marie, s’occupent de réserver des ex-
cursions privées comme un tour en bateau vers Cabo 
Catoche, dans la partie sauvage et inhabitée de l’île. 
Seules deux familles de pêcheurs s’y relaient pour gar-
der le phare à côté des plages désertes ! C’est l’occasion 
de pêcher ou nager, éventuellement avec des dauphins 
et tortues de mer. Quant aux restaurants  : déjeuner au 
Barracuda, très couleur locale, pour déguster des pois-
sons tout juste pêchés  ; et dîner au Luuma dans un jar-
din luxuriant. Il est également possible de privatiser un 
catamaran le soir au coucher du soleil, pour faire le tour 
d’Isla Pasión et regarder les flamants roses s’envoler.

Trajets Paris-Cancún quotidiens, compter 10h50 de vol 
sans escale.
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